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Nouvelles empreintes de sceaux ä Kerma: Apercus sur l'administration
de Kouch au milieu du 2e millenaire av. J.-C.

Par Brigitte Gratien
CNRS

Au cours des campagnes de fouilles 1991-1992 et 1992-

1993, plusieurs sceaux et empreintes de sceaux furent
decouverts tant dans la ville antique de Kerma que dans

quelques sondages pratiques dans les fosses lis viennent
completer la collection dejä constitute lors du degage-
ment de l'edifice residentiel de Beit es-Shetan les
nouvelles empreintes, au nombre de 43, s'ajoutent aux treize
publiees precedemment1, avec les sceaux, les tablettes et
les reserves de terre sigillaire, elles sont la preuve de
l'existence dans la capitale de Kouch d'une administration
dejä tres developpee au Kerma Classique

Les empreintes de la ville

Seules deux d'entre elles furent mises au jour dans une
habitation, M 95 (secteur nord de la ville), les autres
proviennent des strates les plus anciennes du comble-
ment des fosses du Kerma Classique, au nord (5 ex ä
Test (13 ex et ä l'ouest de la ville (celui-ci anteneur ä

l'edification du palais, 3 ex (fig 1 a-c), s'y ajoutent de
multiples fragments de plaques ou de terre sigillaire que
nous decnrons plus loin

Les supports sont multiples, le plus souvent le mate
nau n'a conserve que l'empreinte de la ligature, mais par
fois le sceau etait applique sur un element en bois, huis
sene ou coffre (4 fois), ou mieux sur un verrou trois
d'entre eux de petite taille (1 cm de diametre), mais un
quatneme, de 2 cm de diametre, pourrait etre la ferme-
ture d'une porte2 Enfin, deux autres scelles etaient appo
ses sur des jarres et les deux derniers sur de la vannene
On retrouve ainsi les supports traditionnels, huissenes
des bätiments, coffres et ballots ou paniers, potenes

Le lieu de leur decouverte, majoritairement les fosses,
ne permet malheureusement pas de determiner la fonc-
tion des bätiments de la ville, les empreintes, jetees ä
l'occasion de nettoyages penodiques, doivent provenir
des quartiers proches, peut etre la maison 66 et son
immense cour ä l'est, ou des zones de la deffufa, de la
hutte royale et des magasins ä l'ouest, car Reisner avait
dejä trouve dans les annexes du secteur religieux de
multiples empreintes3

Les motifs representes sont frequemment des spirales
(nos 12, 19, 24) parfois accompagnees de signes hierogly-
phiques (nos 20, 21), des motifs floraux (n° 8), des
signes prophylactiques (n° 397b — couronnes rouges,

n° 2 — yeux oudjat et signe de l'or, nos 15 et 25 — signes
sur signe nb, nos 22 et 29 — signe nfr), ou encore, une
nouvelle fois, des personnages (n° 17) et des animaux
heraldiques en relief (n° 3 — faucon) ou lineaires (n° 5

— cobras) Plus instructives sont les empreintes au decor
geometnque tres marque qu'il nous faut rapprocher des
scaraboides de terre cuite fabnques localement (nos 10,

14, 18)4, l'une d'elles, le n° V 14, apposee semble-t-il sur
le verrou de fermeture d'une porte, montre les

empreintes de deux sceaux differents, preuve du contröle
de la fermeture du local par deux responsables differents
(fig 1 b)

Quelques autres portent des titres (fig 1 c)

— jdnw n jmy-r3 sdpwt Jjj////{n° 6), delegue du Treso-
ner5

— jmy-r3 sd3wt n //// (n° 1), tresoner6
— jmy-r3 //// (n° 397a), directeur
— smsw h3yt /// (n° 9), aine du portail7

Ces sceaux sont ceux de hauts fonctionnaires que l'on
rencontre frequemment en rapport avec les forteresses de
la deuxieme cataracte ou avec la Nubie8 A l'exception
des cachets nos 3 et 17, en relief et qui semblent plus tar-
difs, lis appartiennent ä des types que l'on rencontre des
la fin de la XIIe et ä la XIIIe dynastie, preuve de contacts
etroits avec le nord des cette epoque

Les empreintes de Beit es Shetan

A Celles dejä publiees, ll convient d'ajouter treize nou
veaux cachets9 provenant egalement du secteur des maga
sins arases du Kerma Classique (fig 1 a), la plupart
appartiennent ä la categone des figures et animaux
heraldiques en relief (nos 12 ä 17) ou ä celle des sceaux
prophylactiques (n° 18), d'autres ne conservent que les bor-
dures, spirales ou tresses de sceaux admimstratifs (nos 9
et 10), quelques sceaux de fonctionnaires completent
notre collection
— smsw Y/// (n° 20)10
— smsw /// (n° 11, un sceau monte en bague)
— jry /// (n° 19)
— lllisible (n° 21)
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On retrouve les supports habituels, ligatures, bois, ver
rous Ces nouveaux documents elargissent l'eventail
publie precedemment, notamment ä l'aide des trois
sceaux administrates qui confirment une datation XIIIe
dynastie, mais le grand nombre de sceaux en relief mdi
que que le bätiment a probablement ete en usage ä la
Deuxieme Periode Intermediate Les empreintes de la
ville semblent dans leur majorite anteneures ä Celles de
Beit es Shetan, elles mbmes ä rapprocher de Celles trou
vees par Reisner dans les annexes de la deffufa

Quoi qu'il en soit, la multiplication des trouvailles
d'empreintes d'äge et de style divers prouve l'existence ä

Kerma d'institutions multiples et d'une administration en
place des la fin du Moyen Empire et durant tout le Kerma
Classique Ces conclusions sont corroborees par la
decouverte de fragments de tablettes et de nombreux
boudins ou fuseaux de terre sigillaire dans la ville

Les terres sigillaires

Reisner avait dejä Signale la decouverte, en K I, de pres
d'une centaine de boudins en limon11 La Mission de
l'Umversite de Geneve en a retrouve de nombreux autres,
tant dans les annexes de la deffufa12 que dans les fosses
ou ä Beit es-Shetan Ii s'agit lä de boules, de boudins ou
de cönes de dimensions variables, en terre sigillaire, du
limon decante semble t il13

A l'entree de la salle du tröne du palais de Kerma, date
de la fin de la Deuxieme Periode Intermediate, Charles
Bonnet a degage un receptacle cubique, d'environ 1 m
de cöte, empli de fuseaux de terre sigillaire dans sa moi
tie supeneure Un sondage pratique sur un quart de cette
cuve a montre qu'elle etait emplie d'un amoncellement
de ces objets sur 50 cm d'epaisseur leur nombre est
estime ä 5000 Iis etaient entasses les uns sur les autres et
gardes humides, car ceux qui proviennent des couches
inferieures presentent des deformations dues ä leur poids
et baignaient dans un sediment tres limoneux14 D'autres
amenagements identiques existent dans le quartier reli
gieux et dans des bätiments administratifs15 (fig 2)

Les essais montrent qu'un fuseau represente la quantite
de matenau necessaire pour sceller un coffre ou un van
tail de porte La decouverte d'un nombre tel de scelles

prets ä l'emploi ä l'entree d'un bätiment royal, et selon
toute probability destines ä clore les batiments officiels,
cacheter depeches et marchandises, confirme l'existence
d'une classe de fonctionnaires dans la capitale du

royaume de Kouch Le receptacle du palais peut etre
considere comme le lieu de distribution, pour tout le sec-

teur, des fuseaux, vraisemblablement sous le contröle
d'un fonctionnaire de l'Etat qui surveille leur utilisation et
l'acces aux biens conserves dans les bätiments voisms
Beit es-Shetan et le temple de la ville, la deffufa, devaient
utiliser des leserves de materiaux identiques distributes
par d'autres fonctionnaires

Les tablettes

Si telle etait l'importance des scelles, l'enregistrement
des marchandises et la comptabilite etaient indispensa
bles Aucune preuve de l'existence d'une ecnture locale
n'a encore ete decouverte Toutefois, et depuis la fm de
l'Ancien Empire, il est vraisemblable que les habitants de
lam puis de Kouch connaissent la langue egyptienne et
l'ecnture hieroglyphique II est remarquable qu'aucune
empreinte de sceau n'ait ete apposee sur papyrus, ä la
difference des forts de la deuxieme cataracte, il n'a ete
retrouve non plus ni ostracon, ni stele Les gens de
Kerma utilisaient lis des tablettes? Il faut en envisager
l'eventualite car plusieurs fragments, non inscrits, de tels
objets ont ete mis au jour dans les fosses nord et est
avec les empreintes de sceaux16 II s'agit de plaques de
terre sigillaire, a premiere vue de composition identique ä

celle des fuseaux, de forme ovale, de 4 ä 5 cm de large
et de 1,5 ä 3 cm d'epaisseur en moyenne, mais nullement
recouvertes d'un quelconque enduit L'une d'elles avait
ete gravee de plusieurs lignes paralleles, le dos en etait
bombe et lisse au couteau (fig 1 d), d'autres portent des
lignes mcisees ou des motifs en relief, la plupart ont ete
appliquees sur des objets en bois ou en vannene Deux
proviennent des fouilles de Reisner et portent des
incisions en forme de grilles17

1 Empreintes et sceaux de Kerma
a Empreintes de Beit es Sheitan (nos 20 et 17)
b Ville, empreintes de scaraboides a decor geometnque (V 14 et
V 10)
c Ville, empreintes de type egyptien (V6,V9,V5,V19etV8)
d Ville, tablette V 28
e Ville, scaraboides en terre cuite (nos inv 468 et 464)
f Ville, sceau de terre cuite (n° inv 475)
g Necropole (CE 18/T 174), sceau en bois Ech 1 1

Les sceaux et scarabees

Les scarabees en steatite ou en pate emaillee sont
frequents ä Kerma Les campagnes 1991-1993 dans la ville
n'en ont pas fourni moms de cmq Graves de signes pro-
phylactiques ou de spirales, lis remontent ä la fin du
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Moyen Empire ou ä la Deuxieme Periode Intermediate.
L'un d'eux execute tres maladroitement et decore de
signes nfr et cnh pourrait avoir ete cree par un artisan
local.

Plus remarquables sont les scaraboides de terre cuite,
dont Reisner avait dejä mis au jour quelques exem-
plaires18 et que nous pensons avoir ete fabriques locale-
ment19. Le plat en est toujours grave de motifs geometri-
ques ou d'imitations de symboles egyptiens20 (fig. 1 e).
Iis sont ä rapprocher des sceaux en ivoire, ä la base gra-
vee de lignes, du Kerma Classique21. Du meme type que
ces scaraboides, un sceau conique en terre cuite est
decore d'un quadrillage incise profondement (fig. 1 f).
De plus, un sceau ovale en bois, mis au jour dans la
tombe 174 de la necropole du Kerma Classique, est

sculpte en relief de deux uraei tete bdche (fig. 1 g).
On ne peut manquer de faire le rapprochement entre

ces sceaux — le nombre important des trouvailles en
Nubie permet de croire qu'ils en sont originaires —, et les

empreintes aux motifs geometriques en fort relief, en par-
ticulier l'empreinte n° Y 14, appliquee sur un gros verrou,

probablement celui de la porte d'un edifice. Ces sceaux
seraient done ceux de fonctionnaires locaux, en charge
de la surveillance des edifices publics et de l'enregistre-
ment des mouvements des denrees, dependant de plu-
sieurs services puisque deux personnes differentes sont
presentes lors de la fermeture, tel dans les forteresses de
la deuxieme cataracte oü l'on peut voir cöte ä cöte les

empreintes decorees d'un fonetionnaire subalterne et
Celles inscrites du titre d'un responsable, souvent un mili-
taire22.

Tous ces elements impliquent l'existence dans la capi-
tale du royaume de Kouch d'institutions et d'une administration

developpees. Le cas de Kerma n'est pas isole.
R Fattovich vient recemment de decouvrir ä Mahal Tegli-
nos et au Gebel Abu Gamal, dans la region de Kassala,
des sceaux d'argile appliques sur des sacs de cuir, et
des jetons ainsi que des empreintes fragmentaires qu'il
date des 3e et 2e millenaires avant J.-C.23. Charles Bonnet
avait d'ailleurs mis au jour dans la necropole du Kerma
Ancien, des sceaux en terre cuite, converts de signes
non identifies24.
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Tres töt d'apres la stratigraphie, plusieurs institutions
existent ä Kerma, le centre religieux, le secteur des cha

pelles, le palais et ses magasms Un autre secteur se deve

loppera ä proximite du Nil a Beit es Shetan Les multiples
trouvailles de sceaux, d'empreintes, de plaques, de terre
sigillaire preparee, dans ces secteurs ou dans les fosses

voisins, sont la preuve d'une surveillance de leurs activi
tes aussi bien que du mouvement des marchandises L'ad

ministration locale est done complexe, et probablement
calquee sur, ou influencee par, le modele egyptien

Par ailleurs, les empremtes administratives de type
egyptien sont identiques a celles decouvertes dans les

citadelles de la deuxieme cataracte (a l'exception des

sceaux sur papyrus et des sceaux de villes et d'mstitu
tions, inconnus en Haute Nubie) Les titres qui apparais
sent a Kerma sont ceux de hauts fonctionnaires qui
etaient en contact avec la royaute de Kouch Quelles
qu'aient pu etre les relations avec l'Egypte au debut de la

XIIe dynastie lors de l'edification de la barnere fortifiee
sur la deuxieme cataracte par les premiers des Sesostns,
des la fin de la XIIe dynastie, ou ä la XIIIe, les contacts
avec l'Egypte se multiplient et s'mtegrent tres certaine
ment dans un circuit plus vaste qui recouvre l'Afnque du
nord est

1 B Gratien, «Empreintes de sceaux et administration a Kerma
(Kerma Classique)», dans Ch Bonnet et al, «Kerma, 1988 1989 —

1989 1990 - 1990 1991», Genava, n s t XXXIX, 1991, pp 21 24
2 Si Ion compare ces dimensions avec celles des scelles des

portes dans les forteresses de la deuxieme cataracte
3 G A Reisner, Excavations at Kerma, parts I III, Cambridge,

1923, p 38, pi 2 et 3, parts IV V, Cambridge, 1923, pp 70 et ss
4 Cf ci dessous et B Gratien, «Le pays de Kouch et 1 Egypte

contacts, echanges, commerce», dans Ch Bonnet, Kerma, royaume
de Nubie, Geneve, 1990, p 99

5 Ce titre apparatt tres peu en Nubie et dans une campagne mill
taire du Moyen Empire, au premier rang derriere le Tresorier, son
possesseur peut porter egalement celui de gouverneur (stele du
Caire CG 20086 Jbf, envoye pour «ouvnr Kouch»), dinger de
grands travaux ou des expeditions commerciales a l'etranger ou
dans les mines, ll possede frequemment un cachet (GT Martin,
Egyptian administrative and private name seals, Oxford, 1971
P 178)

6 Les tresoners et directeurs des porteurs de sceaux sont fre
quemment cites en rapport avec la Nubie statuette d Imeny et sta
tuette de Kn Boston MFA 10 1191 dans le tumulus K III de Kerma,
scarabee d'Ukma, scarabee du tumulus K XB de Kerma, huit
empreintes de Mirgissa, statuette double de Kawa

II semble que les porteurs de ce titre, aux fonctions mal defi
nies, jouent un röle militaire ou judiciaire (G Andreu, EnquSte sur
la police de VEgypte pharaonique Etude de titres apparus avant la
fin du Moyen Empire, these de doctorat, Pans, 1978, p 40) lis exer
cent sans aueun doute des fonctions administratives etant donne le
nombre eleve d'empreintes connues (10 empreintes a Mirgissa, 27
dans GT Martin, oc, p 184), 1 un deux, Mentouhotep, est le dedi
cataire d une statuette du tumulus de Kerma K XIV, Kh Mus 1132

8 B Gratien, Prosopographie des Nubiens et des Egyptiens en
Nubie, Lille, 1992 et Les villes egyptiennes de Nubie, a paraitre

9 En outre, quarante fragments vierges de toute empreinte ont
ete mis au jour au cours des fouilles de ce secteur, apposes pour
onze d entre eux sur du bois, un autre sur un coffre ferme par un
verrou, ou, par cinq fois, sur le seul verrou (dont deux mesuraient
2 cm de diametre) et par deux fois sur une ligature

10 Les smsw en Nubie apparaissent comme les membres d'un
corps d elite, les representants des admmistrateurs de haut rang, et y
constituent 1 une des categories de personnel les plus representees,
les empreintes et inscriptions rupestres ne nous ont conserve que le
titre abrege, en rapport avec la direction des expeditions et des
patrouilles, le gouvernement de certaines forteresses, le releve des
crues du Nil ou la redaction de depdehes, a Uronarti, lis semblent
concernes par la fermeture des portes des gremers et Tresor
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(B GRATIEN, Les Egyptiens en Nubie Politique et administration aux
3e et 2e mill av J C, these de doctorat, Paris IV Sorbonne, 1990,
pp 859 et ss

11 G A Reisner, o c, parts Mil, pi 26, 2, parts IV V, p 47
12 Ch Bonnet, «Les fouilles archeologiques de Kerma (Soudan)»,

Genava, n s t XXX, 1982, p 6
13 Paul De Paepe, du Laboratoire de Geologie de l'Universite de

Gand, a entrepns une analyse comparee d'echantillons de limon et
de terre sigillaire de Kerma, d'empreintes de Kerma, de Mirgissa, de
Bouhen et d'Egypte qui sera publiee prochainement

14 Les dimensions moyennes sont de 7,2 cm de long et 3,5 cm de
diametre, les dimensions extremes respectivement 5,8 x 2,8 cm et
8,7 x 3,4 cm

15 Communication de Charles Bonnet
16 A comparer avec la decouverte de tablettes enduites mscntes

de la fin de lAncien Empire ä proximite des chapelles des gouver
neurs ä Ayn Asil (L Pantalacci, «Les chapelles des gouverneurs de
l'oasis et leurs dependances (fouilles de l'IFAO ä Balat Ayn Asil,
1985 9)», BSFEllA, 1989, p 76)

r GA Reisner, o c vol I, pi 26,2, une troisieme porte des
signes non identifiables sur la photo

18 Par exemple, dans Ch Bonnet, oc,n° 253, p 210
19 B Gratien, dans Ch Bonnet, ibid, p 99
20 Ch Bonnet, o c n° 67 et 68, p 163
21 Ibid, n° 296, p 223, GA Reisner, 0 c, vol II, pp 72, 76 77
22 Par exemple, a Uronarti G A Reisner, «Clay sealings of

Dynasty XIII from Uronarti Fort», Kusb III, 1955, p 29
23 R Fattovich, «Evidence of possible administrative devices in

the Gash Delta (Kassala), 3rd 2nd millenia B C », Arcbeologie du Nil
Moyen 5, 1991, pp 65-78

24 Ch Bonnet, «Les fouilles archeologiques de Kerma
(Soudan)», Genava, ns, t XXXIV, 1986, p 11, fig 13, Kerma, royaume
de Nubie, 1990, p 172, n° 104 Tres töt, le contröle de l'acces aux
grains est atteste en Egypte, ainsi ä Abydos, dans une zone de
stockage, ont ete decouverts des sceaux de la Premiere Periode
Intermediate (M D Adams, «Introductory report on 1991 92 field
work conducted at the Abydos settlement site», ARCE Newsletter
158/159, summer/fall 1992, p 6)
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